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L'Allemagne relance ses relations avec la Turquie
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Le président turc Recep Tayyip Erdoğan est amical envers certaines organisations terroristes, accuse Israël d'avoir commis
un génocide, et compare le Premier ministre israélien Benjamin Netanyahou à Adolf Hitler. Pourtant, l'Allemagne considère la
Turquie d'Erdoğan comme un allié important. Après avoir approuvé des exportations d'armes d'une valeur de plusieurs
millions d'euros vers la Turquie au début du mois d'octobre, le chancelier allemand Olaf Scholz s'est rendu en Turquie le 19
octobre afin de renforcer les relations entre les deux pays.

Selon le radiodiffuseur public allemand ZDF le 19 octobre, « L'Allemagne et la Turquie souhaitent coopérer de nouveau plus
étroitement après des années de restrictions dans le secteur de l'armement. » Pour le chancelier Scholz, il s'agit d'une
« évidence » compte tenu de l'appartenance de la Turquie à l'Organisation du traité de l'Atlantique Nord.
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Auparavant, l'Allemagne avait drastiquement réduit ses exportations d'armes vers la Turquie après l'offensive de cette
dernière en Syrie en 2016. Or, cette situation est en train de changer.

Der Spiegel a écrit le 6 octobre que l'Allemagne a récemment approuvé des exportations d'armes vers la Turquie pour un
montant de 336 millions d'euros. Parmi les licences d'exportations approuvées figurent 100 missiles guidés pour la défense
antiaérienne de navires, 28 torpilles du modèle SeaHake, du matériel pour moderniser les sous-marins turcs de type 209, et
des pièces de moteur pour les corvettes et les frégates turques.

La Turquie prévoit également d'acheter 40 avions de combat Eurofighter, coproduits par l'Allemagne, qui avait précédemment
bloqué la vente. M. Scholz a indiqué, lors de sa récente visite en Turquie, que l'Allemagne ne ferait plus obstacle à l'achat.
Erdoğan, quant à lui, a exprimé l'espoir que les problèmes du passé liés à l'acquisition de produits de l'industrie de la défense
soient enfin réglés.

Après une interruption de près de neuf ans, Scholz et Erdoğan souhaitent également relancer les consultations entre les
gouvernements allemand et turc, selon ZDF. M. Scholz a déclaré : « Les relations bilatérales, comme nous l'avons tous deux
déclaré ici, se développent très bien et seront encore renforcées. »

Tout cela en dépit du fait que la Turquie d'Erdoğan mène une politique hostile à l'égard d'Israël. Lors de la visite de M. Scholz,
M. Erdoğan a réitéré sa position. « Nous attendons de tous les acteurs politiques qu'ils prennent l'initiative de mettre un terme
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aux politiques agressives d'Israël », a-t-il déclaré, accusant Israël de commettre un génocide contre les Palestiniens et
dénonçant ses attaques au Liban.

Scholz s'est contenté de dire : « Ce n'est pas un secret que nous avons aussi des points de vue différents sur Israël. »

Dans les décennies qui ont suivi la Seconde Guerre mondiale, l'Allemagne s'est publiquement engagée aux côtés d'Israël,
devenant l'un de ses principaux alliés. Mais si l'Allemagne s'était vraiment repentie de son passé, pourquoi coopérerait-elle si
étroitement avec un ennemi déclaré du gouvernement israélien ?

Certains pourraient croire que les relations de l'Allemagne avec la Turquie se réchauffent malgré les hostilités d'Ankara à
l'égard d'Israël. Cependant, la prophétie biblique annonce non seulement une alliance entre ces deux pays ; elle dévoile que
cette alliance aura une raison d'être choquante.

Dans son article de 2011 intitulé « Une prophétie mystérieuse », le rédacteur en chef de la Trompette Gerald Flurry explique
que le Psaume 83 évoque une alliance sans précédent dans l'histoire. Ce psaume mentionne, entre autres, la Turquie
(Édom), l'Arabie Saoudite (les Ismaélites), la Syrie (les Hagaréniens) et l'Allemagne (l'Assyrie). Le psaume révèle également
le but de cette alliance : «  Venez, disent-ils, exterminons-les du milieu des nations, et qu'on ne se souvienne plus du nom
d'Israël ! » (verset 5).

Ce n'est pas en dépit des désaccords sur Israël que cette alliance se formera. (Sur le plan prophétique, « Israël » inclut
également les États-Unis et le Royaume-Uni.) C'est en fait en raison d'une haine commune à l'égard d'Israël. Les détails de
cette alliance choquante, ainsi que l'espoir dans toute prophétie, sont expliqués dans l'article de M. Flurry intitulé « Le danger
caché de l'alliance allemande contre l'Iran », bientôt disponible en français.
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